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« Être en thèse Cifre sur, dans, pour le patrimoine : à la croisée des pratiques entre 

recherche et ingénierie culturelle » 

 

Intitulée « S’approprier l’Unesco : la fabrique du patrimoine culturel immatériel (PCI) en 

Normandie et en Bretagne », ma thèse est réalisée en Convention industrielle de formation par 

la recherche (Cifre) avec La Fabrique de patrimoines en Normandie (Caen, 14) et cofinancée 

par Bretagne Culture Diversité (Lorient, 56), qui sont mes deux terrains de recherche. 

 

Le PCI tel que défini par l’Unesco perturbe le système patrimonial français, en imposant la 

collaboration active de la population avec l’expert1 dans la patrimonialisation. Objet d’étude 

dans ses manifestations visibles sur le terrain pour l’historien et l’ethnologue, le PCI est aussi 

un nouveau paradigme épistémologique pour le sociologue et l’anthropologue, ainsi qu’un sujet 

d’intérêt sociétal et politique important (Fournier & al., 2012). L’articulation entre recherche 

fondamentale, appliquée et ingénierie culturelle caractérise la pratique de l’expert du PCI, que 

j’identifie à ma pratique de doctorante-salariée. 

 

Ainsi, mon immersion sur le terrain se distingue par l’observation participante en Bretagne 

(accompagnant ponctuellement les acteurs sur le terrain) et la « participation observatrice » en 

Normandie. Cette dernière caractérise ma posture de chercheuse « indigène », appartenant de 

manière active à la communauté des experts du patrimoine que j’observe. Elle implique un va-

et-vient réflexif constant et une négociation entre commandes intéressées et objectifs du 

chercheur, dans la mesure où l’institution commanditaire est elle-même une enquêtée. De 

surcroît, l’expert voit son propre champ de recherche et d’activité déployé et crée des ponts 

entre méthodes scientifiques et outils professionnels. Par exemple, en concevant une exposition 

itinérante sur le PCI en Normandie, je croise étude de publics et entretiens semi-directifs, 

stratégie qui me permet d’acclimater progressivement le territoire à une opération 

expérimentale « participative ». 

 

                                                           
1 L’expression d’« expert », est un choix qui caractérise la diversité d’acteurs qui peuvent s’y reconnaître 
(ethnologues, historiens, médiateurs, attachés territoriaux, etc.). Ils peuvent être polyvalents, à la manière des 
attachés territoriaux dont les compétences sont souvent issues autant de la recherche et que de l’ingénierie 
culturelle. 



Ma recherche indigène intensifie ma relation avec mon sujet de thèse. En effet, mon parcours 

hybride entre recherche et médiation culturelle a fait naître en moi certaines convictions pour 

les valeurs de l’éducation populaire. Or, en doctorante-salariée, je m’emploie à favoriser dans 

la patrimonialisation une démocratie participative dans une perspective de « bottom up » des 

populations locales. Le but est de proposer des « bonnes pratiques » et outils de médiation pour 

les institutions. Cette recherche utilitaire, influencée par mon expérience, me conduit à 

questionner mon objectivité, dans la mesure où il s’agit avant tout d’une recherche doctorale. 

 

Le choix de la méthode compréhensive est garante d’un repositionnement constant qui permet 

de favoriser une certaine neutralité. Elle suppose une mise à distance des a priori, ainsi qu’une 

acceptation de la réorientation de mes objectifs en fonction de mon terrain sur lequel je n’ai pas 

de prise. Enfin, elle me permet de concevoir la construction du patrimoine dans sa globalité, 

comme résultat d’une addition de relations, enjeux et intérêts, qu’ils me soient personnellement 

éthiques ou non, pour mieux les analyser : par exemple, l’analyse d’une réappropriation 

intéressée de ma recherche par mon commanditaire pour servir des préoccupations 

mercantiles… 
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